
Le projet UQAM Générations
L’Université a profité de la Journée
internationale des personnes aînées, le
1er octobre dernier, pour inaugurer
son Carrefour des générations, «le»
lieu de rendez-vous, à l’UQAM, des 50
ans et plus. Équipé de salles de ren-
contre, d’ordinateurs branchés et d’un
agréable coin cuisine-café, ce vaste es-
pace d’accueil et d’échanges, situé à
deux pas de la future Grande
Bibliothèque, s’inscrit dans le cadre du
projet UQAM Générations visant à
ouvrir grand les portes de l’universi-
té aux aînés.

«L’UQAM se veut plus accessible
que jamais à toutes les générations qui
ont soif de savoir et de culture, veulent
s’instruire et agir», a déclaré le recteur
Roch Denis, avant de rappeler que nos
premiers diplômés ont maintenant
franchi le cap de la cinquantaine.
«Plusieurs souhaitent garder un lien
avec leur alma mater mais aussi avec
l’activité universitaire elle-même. Or,
UQAM Générations offrira précisé-
ment aux aînés des activités de for-
mation, des conférences et des débats
ainsi qu’un lieu convivial pour déve-
lopper de multiples projets.»

Nouveau partenariat
Pour rejoindre ce groupe, l’UQAM
mise sur la collaboration entre son
Service de formation continue et
Synergies 50+, un organisme sans
but lucratif qui souhaite mettre l’ex-
périence des aînés au service de la so-

ciété. Son rôle? D’une part, stimuler et
soutenir les aînés dans leur volonté
d’initier des projets contribuant au
progrès social; d’autre part, informer
et accompagner les retraités qui dési-
rent entreprendre des études univer-
sitaires. À voir le nombre de têtes
blanches, grises ou «sel et poivre» ré-
unies lors du lancement, ils semblent
être nombreux à vouloir le faire! 

Les membres de Synergies 50+

comptent plusieurs professeurs et
cadres retraités de l’UQAM. L’ex-mi-
nistre d’État pour le Troisième âge,
Mme Monique Vézina, en fait égale-
ment partie. «Il nous appartient,

comme institution et société civile,
d’accueillir les aînés qui rêvent d’étu-
dier à l’université», a lancé la dyna-
mique arrière-grand-mère, rappelant
que cette «clientèle» représente aussi
un potentiel d’expertises, d’expé-
riences et d’énergie créatrice. «Nos
membres sont à la fois une force so-
ciale, une force économique et une
force partenaire intéressée à créer des
ponts entre les générations à travers
des projets citoyens ouverts sur le
monde.»

Activités au programme
Déjà, des activités sont prévues pour

le trimestre d’automne. Les aînés sont
notamment invités à quatre causeries-
discussions qui se tiendront de 13h à
15h, dans les locaux du Carrefour
des générations (987-7784), au 405
boul. de Maisonneuve Est :
• 19 octobre : Jouir, faire jouir et

s’en réjouir, essai philosophique

«light» sur l’amour, de Jacques
Sénécal

• 2 novembre : Manières de dire,

manières de penser, de Jacques
Sénécal

• 16 novembre : L’art de vivre ou

comment bien mener son existence,
de Yvon Simard

• 30 novembre : La pensée chinoise,

l’autre pôle de l’expérience humai-

ne, de Yvon Simard
Les 50 ans et plus sont également

conviés à un «club de lecture» où les
participants, réunis en petits groupes,
pourront échanger sur des œuvres
choisies. Au nombre des ouvrages re-
tenus : Histoire de Pi de Yann Martel et
Les mémoires d’Hadrien de Marguerite
Yourcenar (catégorie «roman»); Le

choc des civilisations de Samuel
Huntington et Les nouveaux maîtres

du monde de Jean Ziegler (catégorie
«essai»). Les premières rencontres au-
ront lieu le 2 décembre prochain, à
compter de 13h30, mais il faut s’ins-
crire à l’avance.

Enfin, dès janvier 2005, un Certifi-
cat d’études personnalisées sera offert
aux personnes de 50 ans et plus qui
souhaitent intégrer l’Université. Avec
l’appui d’un conseiller du Service de
la formation continue, l’étudiant aîné
aura la possibilité, dans le cadre de ce
programme de premier cycle, d’adap-
ter sa formation à ses priorités et à son
expérience de vie, tout en intégrant les
cours réguliers, aux côtés des plus
jeunes. Ajoutons que l’accès des aînés
à tous les cycles d’études, l’offre d’ac-
tivités de formation non créditée et
l’organisation de débats sur des enjeux
de société constitueront, dans les pro-
chains mois, les principaux axes de
travail d’UQAM Générations •

Le directeur général de Synergies 50+, M. Roch Meynard, professeur retraité de l’UQAM, entouré de Mme Diane Laberge,
directrice du Service de la formation continue (à gauche sur la photo) et de l’ex-ministre Monique Vézina (à droite).
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